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Introduction 

 

En Algérie, comme dans la plupart des pays en voie de développement, le grand souci 

depuis l’indépendance est d’essayer comment couvrir les besoins alimentaires de la 

population, surtout en matière protéique d’origine animale et surtout la viande rouge, 

cependant l’élevage classique (ovins, bovins et caprins) n’a pas pu couvrir ses besoins à cause 

de différentes contraintes, à savoir ; l’insuffisance des fourrages, la technicité et la longueur 

de cycle biologique. (MAHMA H, BERGHOUTI F, 2016). 

Une matière protéique avec des qualités nutritionnelles avérées, constituant ainsi un 

terrain très favorable à la plupart des contaminations microbiennes, physiques et chimiques. 

Raison pour laquelle, la qualité hygiénique des viandes dépende de plusieurs facteurs comme 

les conditions d’élevage, le transport des animaux avant l’abattage et de la contamination 

pendant les opérations d’abattage.  

L’abattoir constitue l’un des points critiques majeurs de l’hygiène des viandes et 

l’abattage est considéré comme l’étape où les plus grandes opportunités de contamination se 

posent, sachant que 80 à 90% de la microflore des viandes parvenant aux consommateurs 

résultent de contaminations survenant à l’abattoir (JOUVE J.L, 2013). De ce fait ; l’abattoir 

constitue un point d’intervention stratégique pour la protection de la santé humaine et de la 

santé animale. Le HACCP est un des systèmes qualité qui analyse les dangers et les points 

critiques pour leur maitrise: Ensemble des actions et procédures écrites à mettre en place au 

niveau des établissements pour évaluer les dangers et identifier les points critiques qui 

menacent la salubrité et la sécurité des denrées alimentaires dans le but de les maitriser 

(TERFAYA N, 2004). Une méthode qualité qui a évolué dans le statut réglementaire 

Algérien, d’abord « fortement recommandée », puis « obligatoire » après transposition dans la 

loi nationale pour l’application de ses principes, la méthode HACCP est maintenant ancrée 

fortement dans la réglementation (Le Décret exécutif n° 17-140 du 14 Rajab 1438 JO n 24 

du 16 avril 2017) qui le rend obligatoire dans les industries agro-alimentaires et surtout les 

spécialisées dans la transformation des animaux d'élevage à l'alimentation humaine. Ainsi que 

la mise en place de procédures permettant d’assurer la sécurité des aliments en se basant sur 

ses principes (Bonnes pratiques d’hygiène, Inspection vétérinaire ante et post mortem etc).  
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      L’objectif de notre travail de Master est d’avancer les prévalences des abattages par types 

et de mettre en évidence l’évolution des lésions rencontrées aussi bien sur carcasses que sur 

viscères après l’inspection vétérinaire, ainsi les comparer pendant une période similaire (4 

mois) lors de deux années successives (2019 et 2020) et ce, au niveau d’un abattoir privé aux 

Eucalyptus ; ce qui nous  reflétera l’évolution du statut sanitaire des animaux destinés à 

l’abattage durant une période de 2 ans. 

 

Un travail qui s’étale sur 2 parties :  

 

 Première partie bibliographique : Qui définit l’abattoir et ses compositions, les types 

d’abattage et les principes réglementations national, et des généralités sue le système 

HACCP au niveau des abattoirs ainsi que les dangers pouvant être rencontré et leurs 

solutions. 

 

 Deuxième partie pratique : Qui porte sur une comparaison entre deux années 

successives (2019 et 2020) ; mais pendant une même période d’étude choisie qui était 

de quatre mois allant de Juillet à Octobre. La partie pratique a été effectuée au sein 

d'un abattoir privé situé aux Eucalyptus (Wilaya d'Alger). Et nous finirons par une 

conclusion. 

 



 

 

 

 

 

ETUDE 

BIBLIOGRAPHIQUE 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

CHAPITRE I. :  

NOTIONS D’HYGIENE 

DANS L’ABATTOIR  
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Chapitre I. _ Notions d’hygiène dans l’abattoir  

 

I. Réalisation d’une étude HACCP dans un abattoir : 

I.1. Le système HACCP : 

HACCP est l'abréviation de Hazard Analysis Critical Control Point qui signifie en français 

Analyse des Dangers, points essentiels pour la Maîtrise (TERFAYA N, 2004). Le HACCP est une 

approche systématique et préventive qui aborde des risques biologiques, chimiques, et physiques 

par l'anticipation et l'empêchement, plutôt que par inspection de produit final et l’essai 

(FEATHERSTONE S, 2015). 

I.2. Définition d’un point critique (CCP) :  

Les points critiques à maitriser sont les étapes des opérations de traitement qui sont 

fondamentales pour obtenir une viande sûre, et les points ou les risques doivent être contrôlé 

efficacement au moyen des mesures spécifiées (FAO, 2006). 

I.3. Les éléments d’un système HACCP : 

Un système HACCP efficace comporte deux éléments : les programmes préalables et le plan 

HACCP (JENNER T, 2005). 

 

Figure 01: Les composants du système HACCP (AIT HAMOUDA W, 2019) 
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  I.3.1. Les programmes préalables : 

Si un établissement se lance dans l’analyse des dangers et des mesures préventives qui 

doivent y être associées sans avoir mis en place au préalable les bonnes pratiques d’hygiène et les 

bonnes pratiques de fabrication, trop de dangers sont identifiés, et une liste interminable de mesures 

préventives à mettre en place doit être réalisée (QUITTET C, NELIS H, 1999). 

I.3.2. Le plan HACCP : 

Un plan HACCP est conçu pour contrôler les risques qui sont reliés directement aux 

produits, aux ingrédients ou au processus de fabrication et qui ne sont pas contrôlés par les 

programmes préalables. Les plans HACCP sont élaborés par l’entremise d’un processus d’analyse 

des risques qui détermine les risques importants pour la salubrité des aliments. Des mesures de 

contrôle sont instaurées par la suite pour prévenir, réduire ou éliminer ces risques (JENNER T, 

2005). 

 

 

Figure 02 : Schéma descriptif des objectifs de l’application d’un système HACCP 

(MOTARJEMI Y, VAN SCHOTHORST M, 1999). 
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I.4. Les principes de système HACCP : 

 

L’HACCP repose sur sept principes qui ont été publié en ces termes (MAYES T, 

MORTIMORE S, 2001) : 

Principe 1 : Conduire une analyse de risque ; 

Principe 2 : Déterminer les points critiques pour la maitrise (CCP) ; 

Principe 3 : Fixer les limites critiques ; 

Principe 4 : Etablir un système de surveillance permettant de maitriser les CCP ; 

Principe 5 : Déterminer une ou des mesure (s) corrective (s) ; 

Principe 6 : Etablir des procédures de vérification ; 

Principe 7 : Etablir un système documentaire. 

 

Figure 03 : Les principes de la méthodologie HACCP (BOUDAA S, 2005). 

 

I.5. Les étapes d’application de la méthode HACCP : 

Pour réaliser une étude HACCP respectant ces sept principes, on peut décomposer la 

démarche en 12 étapes successives. Elles peuvent, à leur tour, être regroupées en quatre phases 

(CAVALLI S, 2003) : 
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Tableau 01 : Les 12 étapes de réalisation d’un système HACCP (ELODIE M, 2005). 

Première phase : description 

des paramètres de la production 

1. Constituer une équipe HACCP 

2. Décrire le produit 

3. Identifier l’utilisation attendue 

4. Construire un diagramme de fabrication 

5. Vérifier sur place le diagramme de 

fabrication 

Deuxième phase : analyse des 

dangers et identification des 

points critiques 

6. Lister tous les dangers potentiels 
Effectuer une analyse des risques et des causes 

Déterminer les mesures préventives 

7. Déterminer les CCP 

Troisième phase : surveillance 

des points critiques et actions 

correctives 

8. Etablir les limites critiques pour chaque CCP 

9. Etablir un système de surveillance pour 

chaque CCP 

10. Etablir des actions correctives pour les 

déviations qui peuvent survenir 

Quatrième phase : vérification 

du système HACCP 

11. Etablir des procédures de vérification 

12. Etablir un système d’enregistrement et de 

documentation 

 

I.6. Plan HACCP dans un abattoir : 

Ce plan ne peut être transposé directement dans un abattoir. En effet, l’une des 

caractéristiques essentielles d’un plan HACCP est qu’il est hautement spécifique de l’atelier dans 

lequel l’étude a été réalisée (un atelier, un produit, un procédé de fabrication). Par conséquent il 

n’existe pas de plan HACCP « prêt à l’emploi » et toute étude doit prendre en considération les 

contraintes spécifiques de l’atelier de production dans lequel elle est réalisée (taille et organisation 

des locaux, rythme de production, nombre d’opérateurs et formation initiale…). (FOSSE J, 

MAGRAS C, 2004). 

Les techniques de préparation varient et les dangers à considérer ainsi que leurs causes 

potentielles peuvent être différents, pour chaque espèce animale. (USDA, 2004). 

La majorité des abattoirs dans l’Algérie produit des carcasses destinées à la consommation 

humaine. A la différence des établissements agro-alimentaires où les produits peuvent subir des 

transformations, au sortir de l’abattoir, la carcasse est seulement réfrigérée, c’est à dire que sa 

température à cœur est inférieure à 7°C. La viande fournie peut être mangée cuite, crue ou servir de 

matière première à des ateliers de transformation (plats cuisinés, conserves, charcuterie…). 

(BENSID A, 2018). 



Partie bibliographique 
 

7 
 

Permet aussi la préparation des abats et des issues constituant le cinquième quartier, leur 

intégrée dans la réalisation de l’analyse des dangers (CAVALLI S, 2003).  

On distingue classiquement les abats rouges (la langue, les masséters, le foie, les reins, le cœur, les 

poumons, les testicules) qui ne subissent aucune préparation à l’abattoir et sont seulement 

réfrigérés, et les abats blancs (les estomacs, les pieds) qui subissent une préparation plus ou moins 

importante à l’abattoir avant d’être réfrigérés. (CAVALLI S, 2003). 

Les issues (cuir, sabots, cornes, graisse, …) Ces produits ne sont pas destinés à la consommation 

humaine. Toutefois, il s’agit en général d’éléments souillés (terre, matières fécales…) et donc 

susceptibles d’être à l’origine d’une contamination de la viande. (CAVALLI S, 2003). 

II. Analyse des dangers : 

II.1. Généralités : 

Les dangers essentiels pour un établissement d’abattage sont les bactéries pathogènes qui 

peuvent contaminer la viande. Ces bactéries peuvent être introduites et disséminées, à la fois par les 

animaux et le personnel. Afin d’identifier, à chacune des étapes de production, nous pouvons 

utiliser la règle des 5M ou diagramme d’Ishikawa. 

 Cette règle consiste à envisager, à chaque étape de production ; la Méthode, la Matière 

première, la Main d’œuvre, le Milieu et le Matériel comme sources potentielles d’apparition du 

danger étudié (FOSSE J, MAGRAS C, 2004), Cette classification s’est étendue avec le temps et 

l’expérience, on parle désormais de 6 M, de 7 M, voire de 9 M : 

• Mesure : quels indicateurs sont utilisés pour analyser les résultats ?, 

• Management (méthodes d’encadrement), 

• Moyens financiers (budget alloué), 

• Moment (période), 

• Mental (motivations), 

• Maintenance (entretien, suivi). 
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Figure 04 : Diagramme cause effet (ISHIKAWA K, 1968). 

II.2. Les dangers liés à la consommation des viandes : 

 

-Les dangers biologiques sont probablement les plus préoccupants dans les abattoirs et ils 

comprennent (FAO, 2006) : 

• Les microorganismes pathogènes (bactéries, virus, champignons). 

• Les toxines microbiennes. 

• Les métabolismes toxiques (amines biogènes), parasites et prions. 

-Les dangers chimiques qui comprennent les résidus (médicaments vétérinaires, pesticides...). 

-Les dangers chimiques (détergents, désinfectants, appâts pour les nuisibles…). 

-Les dangers physiques (du verre, du bois …). 

II.3. Les dangers au niveau d’un abattoir : 

En ce qui concerne un abattoir, la contamination par des bactéries pathogènes pourra 

survenir à toutes les étapes de préparation de la carcasse. Par contre, la multiplication des bactéries 

nécessitant un certain temps d’incubation, elle ne sera possible qu’au cours de la dernière phase de 

stockage des carcasses réfrigérées. (ELODIE M, 2005). 

L’analyse de la contamination bactérienne de la viande et de ses causes à chaque étape de la 

préparation de la carcasse permet d’identifier plusieurs types de causes (ELODIE M, 2005) : 

- Des causes « générales » qui vont être identifiées à chaque étape, quel que soit le type d’abattoir et 

pour lesquelles on va mettre en place des mesures préventives similaires quelle que soit l’étape 

envisagée. 
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- Des causes « spécifiques » d’apparition du danger à une étape particulière et pour lesquelles les 

mesures à mettre en place seront spécifiques de l’étape concernée. 

II.4. Causes et mesures préventives associées : 

Tableau 02 : Causes d’origine des dangers et mesures préventives associées. (SENIN C, 2014) 

Origine Causes Mesures préventives 

Matériel 

Matériel souillé : couteaux, 

fusils, tabliers de protection, 

scie, crochets… 

-Propreté du matériel : nettoyage et désinfection 

réguliers pendant la production. 

-Nettoyage et désinfection des couteaux entre chaque 

carcasse. 

- Laisser les couteaux inutilisés dans le stérilisateur. 

-Stérilisateurs à outil contenant une eau supérieure ou 

égale à 82 °C. 

-Nettoyage fréquent des tabliers. 

Matière 

première 

Contact des carcasses entre 

elles. 

-Conserver un espace suffisant entre les carcasses 

dans la chaîne d’abattage 

Animaux malades ou 

fatigué. 

-Animaux séparés et logés à l’écart des autres. 

-Avertir le service d’inspection vétérinaire. 

-Assurer le repos des animaux avant l’abattage. 

Présence d’abcès ou des 

lésions 

-Avertir le service d’inspection. 

-Parage autour de l’abcès ou de la lésion et 

évacuation rapide du morceau atteint. 

-Arrêt de la préparation si la lésion est trop étendue. 

Milieu 

Circulation du secteur 

souillé vers le secteur propre 

-Séparation rigoureuse des secteurs propres et des 

secteurs souillés. 

-Marche en avant des carcasses sur la chaîne 

d’abattage. 

-Gestion des déplacements du personnel uniquement 

du propre vers le sale. 

-Favoriser la fixité des postes, personnel d’abattage 

en nombre suffisant. 

Surfaces sales -Taille des locaux adaptée au tonnage réalisé. 

- Sols, murs, plafonds, portes… facilement lavables 

(absence d’angle vif, matériau étanche, lisse…). 

- Bon état d’entretien des locaux (absence de fissure, 

de trou, de rouille…). 

Air pollué - Renouveler l’air intérieur. 

- Filtrer l’air extérieur. 

Utilisation d’eau 

contaminée 

- Utiliser de l’eau potable. 

- Pas de nettoyage en cours d’abattage 

Contact entre les carcasses 

et les déchets (fèces, 

morceaux de viande ou de 

gras, contenu des viscères). 

- Elimination rapide des déchets par mise à 

disposition des moyens adéquats. 

- Les circuits des déchets ne croisent pas celui des 

carcasses et des abats. 

Présence de nuisibles -Plans de lutte adéquats contre les nuisibles. 

Contacts entre les carcasses 

dépouillées et les non 

dépouillées. 

-Distance suffisante entre deux carcasses le long de la 

chaîne d’abattage pour qu’elles ne puissent pas entrer 

en contact. 
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Hygrométrie et température 

inadaptées dans les frigos. 

-Contrôler l’hygrométrie et la température dans les 

frigos de ressuage. 

-Maintenir une hygrométrie <85%. 

Méthode 

Mauvaise manipulation -Formation du personnel aux techniques. 

Stress des animaux -Formation du personnel au bien-être de l’animal. 

-Abattre les animaux dans les meilleurs délais. 

-Mettre à disposition des abreuvoirs propres et en bon 

état d’entretien, approvisionnés en eau propre. 

-Manipuler les animaux avec précaution et dans le 

calme. 

Ecoulement du contenu 

stomacal suite à une 

mauvaise ligature ou en 

coupant l’œsophage. 

-Précaution gestuelle. 

-Opérateur expérimenté. 

-Effectuer une ligature correcte. 

-Ne pas couper l’œsophage. 

Incision accidentelle des 

viscères 

-Précaution gestuelle. 

-Opérateur expérimenté. 

-Ouverture de l’abdomen de haut en bas, manche à 

l’intérieur, pointe du couteau vers le bas. 

-Utiliser un couteau à boule. 

Essaimage bactérien -La durée entre l’étourdissement et l’éviscération ne 

doit pas excéder 45 minutes. 

-Echelonner les départs en pause pour qu’il ne reste 
sur la chaîne aucun animal non éviscéré. 

Main 

d’œuvre 

Mauvaise hygiène du 

personnel. 

-Hygiène et propreté du personnel. 

-Formation à l’hygiène du personnel. 

-Mise à disposition de vêtements, de matériels et de 

locaux adaptés et propres. 

-Changement journalier de tenue. 

-Nettoyage et désinfection des mains régulier et après 

toute contamination. 

-Contrôle de la santé du personnel. 

Non-respect de la diète 

hydrique. 

-Ne donner à manger qu’aux animaux dont le séjour 

sera supérieur à 24h. 
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 Objectif : 

L’objectif de notre étude est d’analyser et comparer les données recueillies suite à une enquête 

menée au niveau d’un abattoir privé aux Eucalyptus à Alger, sur les animaux de boucherie et de 

contribuer à recenser les différents types des lésions (Maladies) rencontrées au niveau de l’abattoir 

et faire une comparaison entre les données récoltées des 4 mois de chaque année durant notre 

période d’étude ; permettant de : 

► Récolte des statistiques d’abattage et du fonctionnement de l’abattoir. 

► Recenser les différentes lésions sur carcasses ; rencontrées durant la période d’étude. 

► Recenser les différentes lésions de viscères ; rencontrées durant la période d’étude. 

► Analyser les données et comparer entre des principaux motifs de saisies et leur 

évolution. 

► Voir et analyser l’évolution des lésions trouvées. 

► Etudier l’influence de la pandémie du COVID19 sur le fonctionnement d’un abattoir  

Dans le but d’avancer les prévalences de chaque variable étudiée ; et pour avancer un aperçu sur 

l’état sanitaire des animaux de boucherie sacrifiés au niveau de cet abattoir et étudier les éventuels 

risques pour la santé publique. 

Notre travail a été réalisé en 6 étapes ;  

La 1ere étape : 

➢ Etablissement d’une fiche d’enquête.  

La 2ème étape :  

➢ Visites quotidiennes de l’abattoir d’Eucalyptus pendant les 4 mois (Durant deux années 

séparées) 

La 3ème étape :  

➢ Récolte des données sur place des différents cas présents 

La 4ème  étape :  

➢ Traitement des données et analyse des résultats  

La 6ème  étape :  

➢ Comparaison entre les résultats et discussion. 
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I. Matériels et Méthodes 

I.1. Durée de l’étude  

Notre enquête expérimentale a été réalisée pendant une période de huit mois, la première de quatre 

mois (Juillet, Aout, Septembre et Octobre) de l’année 2019 et la deuxième période dans les mêmes 

mois de l’année 2020.  

 

I.2. Lieu de l’enquête  

I.2.A. Présentation de la wilaya d’Alger : 

Alger est la capitale de l'Algérie t, située au bord de la mer Méditerranée. La wilaya d'Alger est la 

plus peuplée d'Algérie avec 3 154 792 habitants. Elle est également la moins étendue, avec une 

superficie de 1.190 km2. (35). 

I.2.B. Présentation de la commune des Eucalyptus : 

La commune des Eucalyptus fait partie de la Daïra de Baraki. Elle est située au Sud-est de la wilaya 

d'Alger, à environ 20 km au Sud-est d'Alger2. (36). 

1.2.C. Présentation de l’abattoir des Eucalyptus : 

Notre travail d’enquête consistait à remplir une fiche d’enquête et récolter ainsi les données des 

abattages au niveau d’un abattoir Privé dans la région des Eucalyptus, Alger qu’il est situé au sud-

est d’Alger. C’est une propriété des frères BOUTRA, agréé et fonctionnel depuis 2012. Sa capacité 

d’abattage pour les ovins est de 500 têtes par jour et, pour les bovins de 100 têtes par jour. Cet 

abattoir dispose de : 

➢ Une étable : c’est la zone de repos des animaux vivants, d’une superficie de 375 m2. 

➢ Deux salles d’abattage, l’une pour les bovins et l’autre pour les ovins, d’une superficie totale de 

750 m2, et où ont lieu toutes les opérations (saignée, habillage, fente et éviscération). 

➢ Une salle de lavage des viscères abdominaux (Triperie). 

➢ Un espace d’expédition et de pesée, d’une superficie de 150 m2 

➢ Un espace de réfrigération (150 m3) 

➢ Un quai d’emmagasinage de 15 m de long et disposant de 6 portes 

➢ Un bureau pour le vétérinaire 

➢ Un bâtiment administratif. 
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Figure 05 : Abattoir d’Eucalyptus 

I.3. Le recueil des données  

L’ensemble des données recueillies au niveau de cet abattoir privé ont été retranscrit dans un fichier 

Excel et codifier de façon à pouvoir les exploiter plus facilement. 

Au cours de notre enquête ; nous avons axé le travail sur 4 points :  

- Les statistiques d’abattage  

- Les différents types d’abattage 

- Les lésions sur carcasses suite à l’inspection post-mortem 

- Les lésions sur viscères suite à l’inspection post-mortem 

En analysant la distribution des variables dans le temps, en fonction des mois d’études. 
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FICHE D’ENQUËTE  
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II. RESULTATS ET DISCUSSION : 

Nous développerons dans ce chapitre nos résultats concernant l’étude expérimentale menée au 

niveau de l’abattoir d’Eucalyptus à Alger ; pour une période de huit (08) mois étalés sur deux 

années successives.  

Au fur et à mesure, nous nous intéressions à l’interprétation de ces résultats. 

 

 

II.1. Les résultats des prévalences globales : 

II.1.1. La prévalence des animaux de boucherie abattus :  

Les résultats obtenus au cours de notre période d’étude concernant les taux d’abattage dans 

l’abattoir d’Eucalyptus sont rapportés dans le tableau 03 et illustrés dans la figure 06. 

 

Tableau 03: Prévalences d’abattage pendant les mois d’étude 

Mois Juillet Aout Septembre Octobre 

Années 2019 2020 2019 2020 2019 2020 2019 2020 

Nombres 3637 7595 1887 2680 2176 4598 3535 5287 

Taux 32.28% 38.28% 16.80% 13,51% 19.36% 23,18% 31.46 % 26,65% 

Total 
2019 2020 

11 235 19 832 

 

 

Figure 06: Prévalences d’abattage par mois 
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La figure 6 montre que pendant le mois de Juillet il y a eu 3 637 en 2019 contre 7 595 en 

2020, d’animaux abattus au total. Par mois, le nombre était de 1 887 en 2019 en mois d’Aout, mais 

a baissé en 2020 avec 2680 têtes abattues. Le mois de Septembre a enregistré un nombre de 2176 

têtes abattues en 2019 mais en 2020 encore une fois, le nombre a augmenté avec 4598 têtes. Mais le 

mois d’Octobre a connu une hausse considérable dans les 2 années de l’étude avec 3535 en 2019 et 

de 5287 en 2020 animaux abattus, toujours en faveur de l’année en cours.  

Nous remarquons que le nombre en mois de Juillet pendant les 2 années était très élevé due à la 

demande accrue du marché de bétails et ce, pour couvrir les besoins des clients surtout en Eté. Par 

contre, dans le mois d’Aout de l’année 2019 et même de 2020, une chute remarquable dans le 

nombre des animaux abattus a été enregistrée, essentiellement due au fait que cela à coïncider avec 

la période de la fête d’Aïd El Adha, puisque les Algériens ont tendance à abattre ses animaux chez 

eux. Juste après, les éleveurs sont revenus à l’abattoir ; nous parlons ici du mois de Septembre par 

exemple ; et même en mois d’Octobre des années 2019 et 2020 où le nombre d’animaux abattus est 

revenue à ses taux élevé. 

La différence remarquée dans le nombre des animaux abattus pendant les 2 ans, a probablement un 

lien direct avec les contrats que l’abattoir a déjà saigné avec ses clients et les nouveaux éleveurs que 

l’abattoir a eu, peut être aussi c’est du aux constructions, élargissements et développements par le 

propriétaire pour que l’abattoir peut supporter plus d’effectifs.  

Aussi, par rapport au période du COVID-19, qui malgré l’effet et l’impact sur la vie et le 

confinement sanitaire obligatoire, mais cette période a incité l’Algérie à faire appel à la production 

locale en viande rouge, vu les difficultés en matière d’importation de viande depuis l’étranger. Une 

situation qui a encouragé les éleveurs locaux à inonder le marché en viande locale surtout avec 

l’augmentation de la demande. 

 

II.1.2. La distribution des prévalences des animaux de boucherie abattus par espèce : 

Nos résultats obtenus concernant les taux d’abattage par espèce ; dans l’abattoir d’Eucalyptus sont 

rapportés dans le tableau 04 et illustrés dans la figure 07. 
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Tableau 04: Prévalences d’abattage par espèce, pendant la période d’étude  

Mois Juillet Aout Septembre Octobre 

Années 2019 2020 2019 2020 2019 2020 2019 2020 

Bovins 707 

19.43% 

1035 

13.62% 

470 

24.90% 

325 

12,12% 

361 

16.59% 

785 

17,07% 

610 

17.25% 

892 

16,87% 

Ovins 2904 

79.84% 

6540 

86.10% 

1406 

74.50% 

2350 

87,68% 

1800 

82.72% 

3791 

82,44% 

2895 

81.89% 

4360 

82,46% 

Caprins 26 

0.71% 

20 

0.26% 

11 

0.58% 

5  

0,18% 

15 

0.68% 

22 

0,47% 

30 

0.84% 

35 

0,66% 

Total 3637 7595 1887 2680 2176 4598 3535 5287 

 

 

Figure 07: Prévalences d’animaux abattus par l’espèce 

Selon le tableau 04 et la figure 07, nous avons constaté une hausse dans l’abattage et la 

consommation concernant l’espèce ovine, avec des nombres qui ont carrément étaient triplés c’est 

le cas du mois de Juillet, Septembre et Octobre, avec une baisse en mois d’Aout, mais qui reste 

quand même plus importante que l’année précédente. Pareil pour l’espèce bovine mais avec des 

fluctuations. L’abattage du caprin a par contre baissé par rapport à l’année précédente.  

Probablement due au fait qu’en situation  d’une pandémie mondiale du COVID-19 et la 

période de confinement prolongée ; les autorisations d’importation et l’import lui-même a connu 

des perturbations.  
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Aussi, par rapport à la fête de l’Aïd-Adha qui était en moi d’Aout cette année ; par contre 

l’année passée, durant le même mois, ce nombre est plus bas et il se relance pendant les 2 mois 

d’après. 

L’étude de terrain pendant les 4 mois de chaque année a également montré que le nombre d’ovins 

abattus sont plus que le nombre des bovins et des caprins, ce qui est logique vu que c’est le cas de 

presque tous les abattoirs Algériens. Cela est due à la demande des clients premièrement et au prix 

qui reste abordable et acceptable par rapport au prix de la viande bovine. Aussi, par rapport à nos 

habitudes alimentaire ; où l’Algérien préfère la viande ovine à la bovine ou à la caprine. Quoique 

dans la région montagnarde nous citons ici Tizi-Ouzou et Béjaïa, la population locale a tendance à 

consommer la viande bovine que l’ovine (SELMANI H., 2019). 

II.1.3. La distribution des prévalences des animaux de boucherie abattus par sexe :  

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur les taux d’abattage par sexe, pendant les 4 mois 

d’étude de l’année 2019 et 2020 sont rapportés dans le tableau 05 et illustrés dans la figure 08. 

 

Tableau 05: Nombre des mâles et des femelles abattus toute les espèces confondues 

Mois Male Femelle 

Années 2019 2020 2019 2020 

Nombres des 

têtes 

9 764 16 213 1 471 4 900 

Taux 87% 77% 13% 23% 

Total  2019 2020 

11235 21113 
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Figure 08: Prévalence d’abattage par sexe  

 

Selon le tableau 05 et la figure 08, l’abattoir au cours des 8 mois d’étude a enregistré un 

nombre de 9 764 (87%) males abattus et 1 471 (13%) femelles en 2019 et 16 213 (77%) males 

abattus et 4 900 (23%) femelles en 2020. 

L’effectif des mâles et des femelles a augmenté en 2020 par rapport a la 2019 ; avec un 

dédoublement très apparent. Ce qui est logique, vu que le nombre total des animaux abattus en 2020 

a aussi augmenté donc le nombre des males et des femelles suit également, et c’est peut-être du a 

plusieurs hypothèses comme les constructions et le développement de l’abattoir de la part du 

propriétaire, c’est également du a l’arrêt des autorisations d’importation tel que nous l’avons cité 

précédemment.  

Selon le décret exécutif n° 91-514 du 22 décembre 1991 relatif aux animaux interdits à 

l’abattage, l’abattage des femelles est autorisé juste en cas de réforme parce qu’elles sont destinées 

à la reproduction majoritairement ; par contre les males sont destinés à la production de viande ; 

sauf géniteurs. Ainsi, nous ne pouvons abattre les femelles que si elle est accompagnée d’un 

Certificat d’orientation à l’abattage (Annexe 03). Nous pouvons également émettre comme 

hypothèse le fait que les habitants de la région n’apprécient pas la viande issue des femelles ; 

abattues généralement pour motif d’infécondité, d’induration du pie et parfois pour raison sanitaire 

comme dans le cas de la brucellose et la tuberculose (ABDELOUAHEB H.; 2009). 
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II.1.4. La distribution des prévalences par type de lésion : 

A. Lésions sur les carcasses  

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences par type de lésion, 

pendant les 8 mois d’étude sont rapportés dans le tableau 06 et illustrés dans la figure 09. 

Tableau 06: Prévalences des lésions les plus rencontrées sur les carcasses  

Lésions Tuberculose Ictère Septicémie Traumatique Etat cadavérique 

Années 2019 2020 2019 2020 2019 2020 2019 2020 2019 2020 

Nombres 

des têtes 
52 15 41 22 12 9 13 8 8 3 

Taux 

(%) 
41.26 26.31 32.53 38.59 9.52 15.78 10.31 15.03 6.35 5.26 

Total 
2019 2020 

126 57 

 

 

Figure 09: Prévalences des types de lésions sur carcasse  

 

La figure 09, montre clairement que pendant les 4 mois de l’année 2019, la tuberculose est 

la cause majeure des lésions découvertes à l’abattoir, avec 52 (41.26%) cas des saisies sur les 

carcasses, suivi par l’ictère 41 (32.53%). En troisième place, viennent les traumatismes et les 

septicémies représentant 13 (10.31%) et 12 (9.52%) respectivement. Les viandes cadavériques 

viennent à la fin avec 8 cas (6.35%). Par contre en 2020, l’ictère est la cause majeure des lésions 

découvertes à l’abattoir, avec 22 (38.59%) cas des saisies sur les carcasses, suivi par la tuberculose 
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15 (26.31%). En troisième place, viennent les septicémies et les traumatismes représentent 9 

(15.78%) et 8 (15.03%) respectivement. Les viandes cadavériques viennent à la fin avec 3 cas 

(5.26%).  

Il s’agit de découvertes d’abattage, suite à l’inspection post-mortem. Raison pour laquelle, nous 

avons tendance à trouver ce type de lésions avec une grande dominance. 

B. Lésions sur les viscères 

 Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences par type de lésion, 

sont rapportés dans le tableau 07 et illustrés dans la figure 10. 

Tableau 07: Prévalences de lésions les plus rencontré sur les viscères 

Lésions Hydatidose Tuberculose Fasciolose Autres 

Années 2019 2020 2019 2020 2019 2020 2019 2020 

Nombres 

des têtes 

1206 1988 93 144 21 34 591 250 

Taux 63% 82% 5% 6% 1% 2% 31% 10% 

Total 2019 2020 

1911 2416 

 

 

Figure 10: lésions des viscères les plus rencontré 
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 Ces résultats révèlent que l’hydatidose est la cause majeure durant les deux années avec un 

1206 (63%) en 2019, puis elle est augmentée en 2020 pour atteindre (82%) avec 1988 cas. Puis, on 

a la tuberculose avec 5% en 2019 mais en 2020 avec 6%. Pour la fasciolose on a eu 1% en 2019 et 

2% en 2020. Par contre, et pour les autres lésions comme la cysticercose, la strongylose, les 

atteintes rénales et les putréfactions, il est remarquable dans la figure 10 que en 2019 y a 31% et en 

2020 avec 10%. 

Le point commun entre les lésions observées pendant les 2 années c’est la prédominance de 

l’hydatidose, ce qui révèle que l’ensemble des pays Africains sont susceptibles à ce parasite ; il est 

classé la troisième lésion ici en Algérie ; notamment en ce qui concerne les animaux qui effectuent 

un long séjour avec un pâturage consommé hyper-parasité.  

Ce pourcentage important est aussi dû à la négligence de la vermifugation (TIDJANI A ; 2020). 

Par contre, des études menées en Côte d’Ivoire par (MALLEY A, 2001) ont montré un taux de 

saisie de tuberculose dans un pourcentage de 49,79%. Ces résultats sont largement supérieurs aux 

nôtres. Cela pourrait s’expliquer par le fait que le travail de cet auteur a été mené à une ancienne 

époque où les méthodes prophylactiques ne sont pas systématiques.  

La différence entre les deux résultats des deux années est très probablement due au nombre élevé 

d’abattage. 

 

II.2. Les résultats des prévalences détaillées des lésions/maladies : 

II.2.1. La distribution des prévalences par espèce : 

A. Prévalences des lésions de carcasse et de viscères chez les Bovins : 

 

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences des lésions de 

carcasse et viscères chez les bovins, pendant les 8 mois d’étude sont rapportés dans le tableau 08 et 

illustrés dans la figure 11. 
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Tableau 08: Les prévalences de lésions sur carcasse et viscère chez les bovins 

Années 2019 2020 
 

Nombre Taux Nombre Taux 

Lésions des 

carcasses 

Tuberculose 43 55% 15 56% 

Ictère 7 9% 1 4% 

Septicémie 12 15% 4 15% 

Traumatique 9 11% 7 25% 

Etat cadavérique 8 10% 0 0 

Total 79 27 

Lésions des 

viscères 

Hydatidose 190 40% 229 47% 

Tuberculose 74 16% 144 30% 

Fasciolose 21 4% 33 6% 

Autres 186 40% 81 17% 

Total 471 487 

 

 

Figure 11 : Prévalences des lésions sur carcasse et viscères chez les bovins 

Le tableau 08 nous révèle les prévalences des lésions les plus observées sur les carcasses et 

les viscères de « Bovins abattus » au cours de notre étude étalée sur huit mois au niveau de 

l’abattoir d’Eucalyptus.  En ce qui concerne les lésions de carcasse observé leur classement par 

nombre de lésion est pareil pendant les 4 mois de chaque années d’étude, il y avait une 

prédominance de cas de tuberculose avec 43 cas (54.43 %) en 2019 et 15 cas avec (56%) en 2020 ; 

également, 7 cas d’ictère (8.86 %) en 2019 et un cas avec (4%) en 2020, 12 cas de septicémie 
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(15.18 %) en 2019 et 4 cas avec (15%) en 2020, 9 cas de viande traumatique (11.39 %) en 2019 et 7 

cas avec (25%) en 2020, et 8 cas de viande cadavérique (10.12 %) en 2019 et aucun cas en 2020. 

Pour ce qui est des lésions sur les viscères bovines ; l’étude a révélé un taux très élevé d’hydatidose 

avec 190 cas avec (40%) en 2019, et 229 cas avec (47%) en 2020. pour les autres lésions, c’était de 

la tuberculose avec 74 cas (16%) en 2019 et 144 cas avec (30%) en 2020; la lésion de la fasciolose 

avec 21 cas (4%) en 2019 et 33 cas (6%) en 2020. Nous avons classé les différentes autres lésions à 

part avec, 186 cas (40 %) en 2019 et de 81 cas avec (17%) en 2020. 

B. Prévalences des lésions de carcasse et de viscères chez les Ovins : 

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences des lésions de 

carcasse et viscères chez les Ovins, pendant les 4 mois d’étude de chaque année sont rapportés dans 

le tableau 09 et illustrés dans la figure 12. 

Tableau 09: Prévalences des lésions de carcasse et des viscères chez les ovins  

Années 2019 2020 

 Nombre Taux Nombre Taux 

Lésions des 

carcasses 

Tuberculose 9 19% 0 0% 

Ictère 34 72% 21 77% 

Septicémie 0 0 5 19% 

Traumatique 4 9% 1 4% 

Total 47 27 

Lésions des viscères 

Hydatidose 1016 71% 1759 91% 

Tuberculose 17 1% 0 0% 

Fasciolose 0 0% 1 0,05% 

Autres 405 28% 169 8,95% 

Total 1438 1929 

 



Résultats et Discussion 
 

25 
 

 

Figure 12: Prévalences des lésions de carcasse et viscères chez les ovins 

 

La figure 12 montre les prévalences de lésions observées sur les carcasses et les viscères 

ovines au cours de notre étude ; où nous avons enregistré sur les carcasses ; une prédominance de 

lésions d’Ictère avec 34 cas (72 %) en 2019 et 21 cas (77%) en 2020, 9 cas de tuberculose (19 %) en 

2019 et aucun cas de tuberculose ovine en 2020, 4 cas de viande traumatique (9 %) en 2019 et un 

cas avec (4%) en 2020, 5 cas de septicémie avec (19%) en 2020 et aucun cas en 2019. 

Pour les lésions observées sur les viscères, l’hydatidose a dominé avec 1067 cas (71 %) en 2019 et 

1759 (91%) en 2020, la tuberculose avec 7 cas (2%) en 2019 et aucun cas de tuberculose des 

viscères en 2020. Nous n’avons trouvé aucun cas de fasciolose en 2019 par contre en 2020 y a un 

cas avec (0.05%). Pour les autres lésions, nous avons enregistré 405 cas (28%) en 2019 et 169 cas 

avec (8.95%) en 2020. 

Les résultats menés par (TSOURTATINE H, 2020) concernant la tuberculose et (BOUAZDI N.F, 

2020) dans leur enquête sur les maladies parasitaires, montrent des résultats des années précédentes 

comme  celle de l’an 2018 où le taux de tuberculose, d’hydatidose et de fasciolose était plus élevé 

que nos résultats. D’après nos résultats, le nombre des cas saisis diffère entre les deux années avec 

une diminution remarquable dans le nombre des lésions observées en générale.  

Chez les bovins il y a une diminution remarquable du taux des lésions cette année par rapport à 

l’année passée pourtant il y a une augmentation de taux des lésions des viscères mais lorsqu’on voit 

l’effectif abattus on peut dire que les lésions sont moindres cette année par rapport à l’année passée. 
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Pour expliquer ces résultats, la première hypothèse pour expliquer le taux de tuberculose diminué 

est peut-être les nouveaux éleveurs qui ont signé avec le propriétaire de l’abattoir ; des éleveurs 

experts qui tiennent à l’état sanitaire de leurs animaux abattus, certainement pour éviter les 

mauvaises découvertes d’abattoir et ainsi ne pas trop perdre en terme d’argent. Cela, prouve aussi, 

la bonne application des mesures prophylactiques en ce qui concerne les maladies parasitaires.  

 

II.2.2. La distribution des prévalences par mois :  

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences des lésions de 

carcasse et viscères par mois, sont rapportés dans le tableau 10 et illustrés dans les figures 13 et 14. 

Tableau 10 : Prévalences des lésions sur carcasse et viscères par mois  

 
Juillet Aout Septembre Octobre 

2019 2020 2019 2020 2019 2020 2019 2020 

L
é
si

o
n

s 
d

e
s 

c
a
r
c
a
ss

e
s 

Tuberculose 17 

44% 

8  

26% 

10 

53% 

3  

25% 

9 

36% 

2   

29% 

17 

42% 

2  

29% 

Ictère 12 

31% 

16 

52% 

5  

26% 

1    

8% 

6 

24% 

3   

43% 

18 

44% 

2  

29% 

Septicémie 0 4  

12% 

0 4  

34% 

5 

20% 

1   

14% 

4  

10% 

0 

Traumatique 6  

15% 

3  

10% 

4  

21% 

1    

8% 

2   

8% 

1   

14% 

1    

2% 

3  

42% 

Etat 

cadavérique 

4  

10% 

0 0 3  

25% 

3 

12% 

0 1    

2% 

0 

Total 39 31 19 12 25 7 41 7 

L
é
si

o
n

s 
d

e
s 

v
is

c
è
r
e
s 

Hydatidose 405 

62% 

537 

92% 

163 

52% 

223 

69% 

53 

34% 

548 

78% 

585 

70% 

680 

84% 

Tuberculose 50  

8% 

10  

2% 

12  

4% 

13  

4% 

11 

8% 

48   

7% 

48  

6% 

73  

9% 

Fasciolose 4    

1% 

6    

1% 

8    

3% 

5    

2% 

2   

1% 

22   

3% 

7    

1% 

0 

Autres 193 

29% 

30  

5% 

128 

41% 

80 

25% 

88 

57% 

85 

12% 

192 

23% 

55  

7% 

Total 652 583 311 321 154 703 832 808 
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Figure 13 : Prévalences des lésions sur carcasse par mois 

 

Figure 14 : Prévalences des lésions sur viscères par mois 
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mêmes mois de l’année en cours. Ceci est probablement dû à l’application des mesures strictes 

prophylactiques par les éleveurs, aussi les épreuves de dépistage utilisé pour rapidement 

éliminer les animaux infectés et diminue la contamination. 
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Concernant les autres lésions comme l’ictère avec 12 cas (31%) en juillet et 5 cas (26%) en aout et 

6 cas (24%) en septembre et 18 cas (44%) en octobre ; aussi la viande traumatique, l’état 

cadavérique de viande et la septicémie nous avons révélé un nombre de lésion très réduit qui a aussi 

était diminué ; si nous allons les prendre en moyenne, et ceci est peut-être due aux efforts faits cette 

année par la DSV généralement et les vétérinaires et éleveurs spécialement. 

Pour les lésions des viscères nous avons remarqués que l’hydatidose présenté avec 405 cas (62%) 

en juillet et 163 cas (52%) en aout et 53 cas (34%) en septembre et 585 cas (70%) en octobre ont 

augmenté par rapport aux mêmes mois de l’année en cours. Ceci est probablement dû à l’effectif 

des animaux abattus cette année. Les autres lésions comme la tuberculose, la fasciolose qui a 

aussi été diminuée lorsqu'on voit l'effectif abattu ; si nous allons les prendre en moyenne, et ceci est 

peut-être due au programme de vermifugation efficace aussi l’hygiène remarquable et surtout après 

la pandémie du covid-19 qui peut élimine plusieurs vecteurs. 

D’après nos résultats nous remarquons que chaque mois de l’année 2019 le nombre de lésions est 

supérieur à celui de 2020. La chute en mois d’Aout est due à la diminution de nombre des animaux 

abattus. A noter que la présence des lésions septicémiques cette année est plus que l’année dernière.  

Les résultats de (BOUAZDI N.F, 2020) concernant l’année 2018 sont des taux plus élevés par 

rapport à notre étude. Par contre, nos résultats des deux années ne sont pas très différents de ceux 

rapportés par (MENAÏ L, 1991) et (AIMEUR R, 1999) où ils confirment que les mois d'hiver 

totalisent le plus grand nombre de lésions pulmonaires.  

 

 

II.2.3. La distribution des prévalences par sexe : 

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences des lésions de 

carcasse et viscères par sexe, sont rapportés dans le tableau 11 et illustrés dans la figure 15. 

 

 

 

 

 



Résultats et Discussion 
 

29 
 

Tableau 11: Prévalence des lésions de carcasse et de viscères selon le sexe des animaux abattus 

Sexes Male Femelle 

Années 2019 2020 2019 2020 
 

Nbre Taux Nbre Taux Nbre Taux Nbre Taux 

L
é
si

o
n

s 
d

e
s 

c
a
r
c
a
ss

e
s 

Tuberculose 21 25% 8 24% 32 73% 7 29% 

Ictère 32 39% 15 45% 9 20% 7 29% 

Septicémie 10 12% 2 7% 2 5% 7 29% 

Traumatique 13 16% 8 24% 0 0 0 0 

Etat cadavérique 7 8% 0 0 1 2% 3 13% 

Total 83 33 44 24 

L
é
si

o
n

s 
d

e
s 

v
is

c
è
r
e
s 

Hydatidose 532 61% 834 79% 674 63% 1154 85% 

Tuberculose 69 8% 98 9% 52 5% 46 3% 

Fasciolose 16 2% 31 3% 5 1% 2 1% 

Autres 260 29% 97 9% 331 31% 153 11% 

Total 877 1060 1062 1355 

 

Figure 15: Prévalences des lésions de carcasse et viscères selon le sexe des animaux abattus 
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Pour les lésions en générale, dans la majorité des cas, nous avons trouvé que le mâle est plus 

touché que la femelle ; cela est probablement dû au taux d’abattage de males par rapport aux 

femelles.  

Comme montre la figure 33, il y avait plus de cas pour les lésions d’Ictère, de septicémie, de 

traumatisme et de viande cadavérique, le seul cas de figure, c’est les lésions de tuberculose avec 32 

femelles (73%) contre seulement 11 males (25%) en 2019 mais en 2020 on trouve que les males 

sont plus touchés de la tuberculose et d’ictère que les femelles. Par contre, elles sont plus touchées 

par la septicémie que les males ainsi que le taux des viandes cadavériques. 

Concernant les lésions des viscères, nous avons enregistré durant les 2 années d’étude plus de cas 

d’hydatidose chez la femelle que chez les males. Pour la tuberculose il  y avait plus de cas aussi 

bien chez le male que la femelle, nos étude diffèrent avec celle de (SOUAD Y ,2017) qui montre le 

contraire. Également, pour la fasciolose, il y avait plus de cas chez le male que la femelle. 

D’après l’analyse de ces résultats, les lésions d’Hydatidose, de Tuberculose et l’Ictère, sont les 

lésions les plus apparentent en nombre. Avec une augmentation en faveur des femelles en terme 

d’Hydatidose et de Tuberculose.  

Ceci est probablement du à l’âge des animaux (Femelles de plus de 8 ans d’âge (l’historique des 

maladies, nombre des mises bas) et males abattus après l’âge de 6 mois) ce qui veut dire que le 

pourcentage d’animaux malades est moins enregistré parmi les mâles vu que l’âge favorise la 

découverte d’atteintes tuberculeuses et parasitaires.  

La tuberculose a enregistré des taux très bas pour les males (24 cas) et une chute pour les femelles 

en 2020 ; qui a été de 73 cas, et durant l’année en cours, ce chiffre est de 29 cas seulement.  

 

II.2.4. La distribution des prévalences par âge : 

Les résultats obtenus au cours de notre étude sur la distribution des prévalences des lésions de 

carcasse et viscères par sexe, sont rapportés dans le tableau 12 et illustrés dans les figures 16 et 17. 
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Tableau 12: distribution des lésions de carcasse et des viscères selon l’âge 

Age > 6 mois < 6 mois 

Années 2019 2020 2019 2020 
 

Nbre Taux Nbre Taux Nbre Taux Nbre Taux 

L
é
si

o
n

s 
d

e
s 

c
a
r
c
a
ss

e
s Tuberculose 38 42% 6 23% 15 41% 9 29% 

Ictère 29 32% 15 58% 12 32% 7 22% 

Septicémie 7 8% 0 0 5 13% 9 29% 

Traumatique 9 10 5 19% 4 11% 3 10% 

Etat 

cadavérique 

7 8% 0 0 1 3% 3 10% 

Total 90 26 37 31 

L
é
si

o
n

s 
d

e
s 

v
is

c
è
r
e
s 

Hydatidose 697 60% 815 79% 509 66% 1173 85% 

Tuberculose 97 8% 93 9% 24 3% 51 4% 

Fasciolose 15 1% 32 3% 6 1% 1 0,07% 

Autres 359 31% 89 9% 232 30% 161 10,93% 

Total 1168 1029 771 1386 

 

 

Figure 16: Distribution des lésions de carcasse et des viscères selon l’âge (les jeunes) 
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Figure 17: Distribution des lésions de carcasse et des viscères selon l’âge (les adultes) 

 

Le tableau 12 montre qu’en 2020 nous avons tout de même pu enregistrer une augmentation en 

nombre de lésions qu’en 2019 ; c’est le cas des lésions viscérales : Tuberculose, Hydatidose et 

fasciolose. Pour les autres lésions, de très faibles taux ont été enregistré ; ce qui confirme la baisse 

en nombre pour les lésions de carcasses pour l’année en cours (2020). 

Concernant les adultes et les jeunes en 2019 et les ceux en 2020 nous avons enregistré un nombre 

élevé des cas de saisies chez les adultes que chez les jeunes majoritairement, juste cette année on a 

un nombre diminué des adultes abattus. Très logiquement, vu que les jeunes sont en bonne santé par 

contre aux adultes, qui sont beaucoup plus malades et plusieurs fois traités que les jeunes. Aussi, le 

système immunitaire des jeunes est plus fort que celui des adultes ; qui, pour la plupart, sont venus à 

l’abattoir pour la réforme ou pour des motifs sanitaires ou d’urgence. Raison pour laquelle, les 

bouchers en général, exigent des animaux mâles et jeunes, qui ont moins de deux ans d’âge 

(Femelles sont interdites à l’abattage) et tiennent compte du degré d’engraissement moyenne (car 

les plus engraissés ont une gronde densité de gras) (GUESSAB D, 2019). La seule différence 

c’est les traumatismes, les septicémies et l’Ictère. 
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Conclusion 

 

L’élevage en Algérie, joue un rôle socio-économique très important en contribuant, 

entre autres, à la réduction du déficit national en produits carnés. Malgré un effectif très 

important, constitué essentiellement d’animaux de races locales, sa production reste très 

faible. C’est pourquoi, la satisfaction de la demande demeure ainsi tributaire des importations 

des produits carnés. 

Nos résultats montrent qu’il y a une nette évolution dans le nombre d’animaux abattus 

comparant les deux périodes d’étude au niveau de l’abattoir d’Eucalyptus. C’est aussi le cas 

pour les lésions rencontrées ; toutes les espèces confondues.  

L’enquête a révélé que sur un total de 5 185 bovins, 26 046 ovins et 164 caprins: 

L’hydatidose était la principale lésion trouvée avec 71% en 2019 et 91% en 2020, et l’ictère 

avec un taux de 72% en 2019 et de 77% en 2020, et la tuberculose avec 19% en 2019. Par 

contre Chez les bovins la tuberculose occupe la première position durant notre étude des deux 

années avec une fréquence de 55% en 2019 et 56% en 2020, suivant de l’hydatidose 40% en 

2019 et du 47% en 2020, et la fasciolose ave 4% en 2019 et de 6% en 2020. 

Nous pouvons conclure que le nombre des saisies pendant l’année 2020 est plus importante 

que celui en 2019 due probablement au fait qu’en période du COVID l’importation a presque 

était absente, et ainsi la viande rouge disponible au marché était principalement, une 

production locale ; ce qui a augmenté le nombres de têtes abattues, suite aux demandes. 

Surtout qu’avec les instructions de confinement et de distanciation entre personnels travaillant 

les conditions de travail dans abattoirs privés sont meilleurs que l’abattoir étatique, parlant de 

la région d’étude (Alger). 

Des constats qui doivent pousser l’état à revoir le statut des abattoirs étatiques, et les remettre 

à niveau, en proposant des changements qui doivent toucher les infrastructures et les pratiques 

d’hygiène et pourquoi pas, la mécanisation de la chaine d’abattage ; chose qui aura un impact 

positif surtout en période de pandémie, telle vécue en ce moment. Ainsi, améliorer les 

conditions de travail des vétérinaires inspecteurs, des services responsables de l’abattoir et le 

fonctionnement de l’abattoir lui-même, ce qui va avoir une influence positive et directe sur le 

premier maillon de la chaine qui sont : « les éleveurs_bouchers ».  
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Résumé :  

Le présent travail a pour objectif de mettre en évidence les différents types d’abattage et de 

recenser les principaux motifs de saisies des animaux de boucherie, aussi bien sur carcasses 

que sur viscères après l’inspection vétérinaire ; et d’analyser leur évolution pendant une 

période similaire (4 mois) lors de deux années successives (2019 et 2020) et ce, au niveau 

d’un abattoir privé aux Eucalyptus ; ce qui nous reflétera l’évolution du statut sanitaire des 

animaux destinés à l’abattage durant cette période. Sur un total de 5 185 bovins, 26 046 ovins 

et 164 caprins, et durant les deux années ; l’hydatidose représente le principal motif de saisie 

chez les ovins avec une fréquence de 71% (2019) et 91% (2020), suivie par l’ictère avec 72% 

(2019) et 77% (2020), et la tuberculose avec 19% (2019). Par contre, chez les bovins la 

tuberculose occupe la première position 55% (2019) et 56% (2020), suivie par l’hydatidose 

40% (2019) et du 47% (2020), et la fasciolose avec 4% (2019) et de 6% (2020). Ces résultats  

montrent une augmentation en nombre de saisies, conséquence du nombre élevé d’abattage 

durant l’année 2020 ; due probablement au fait qu’en période du COVID l’importation a 

presque était absente, et ainsi la viande rouge disponible au marché était principalement, une 

production locale. Surtout avec les exigences de distanciation entre personnels travaillant, et 

les conditions d’hygiène ; en faveur des abattoirs privés du moins, pour la région d’Alger. Des 

constats qui doivent pousser l’état à remettre à niveau les abattoirs étatiques en proposant la 

mécanisation de la chaine d’abattage ; chose qui aura un impact positif en période de 

pandémie, telle vécue en ce moment. 

 

Mots clés : Motifs de saisies, Lésions, Enquête, abattoir. 

 

Summary:  

The purpose of this work is to highlight the different types of slaughter and to identify the 

main reasons for seizures of slaughter animals, both on carcases and on viscera after 

veterinary inspection; and to analyse their evolution over a similar period (4 months) in two 

successive years (2019 and 2020) at the level of a private slaughterhouse in Eucalyptus; This 

will reflect the evolution of the health status of animals destined for slaughter during this 

period. Out of a total of 5,185 cattle, 26,046 sheep and 164 goats, and over the two years; 

hydatidosis is the main reason for seizures in sheep with a frequency of 71% (2019) and 91% 

(2020), followed by jaundice with 72% (2019) and 77% (2020), and tuberculosis with 19% 

(2019). In contrast, in cattle, tuberculosis occupies the first position 55% (2019) and 56% 

(2020), followed by hydatidosis 40% (2019) and 47% (2020), and fasciolosis with 4% (2019) 

and 6% (2020). These results show an increase in the number of seizures, as a result of the 

high number of slaughterings during the year 2020; probably due to the fact that during the 

COVID period the import was almost absent, and so the red meat available at the market was 

mainly, a local production. Especially with the requirements of distancing between working 

staff, and hygienic conditions; in favour of private slaughterhouses, at least, for the Algiers 

region. Findings that should push the state to upgrade state slaughterhouses by proposing the 

mechanization of the slaughter line; something that will have a positive impact during a 

pandemic, as we are experiencing right now. 

 

Keywords: Reasons for seizures, Injury, Investigation, slaughterhouse. 

 

 



 الملخص:  

وتحديد الأسباب الرئيسية لمضبوطات حيوانات الذبح، سواء    والغرض من هذا العمل هو تسليط الضوء على مختلف أنواع الذبح

البيطري؛    ء حشاأو على الأ  جثثلعلى ا مماثلة )  بعد الفحص  فترة  متعاقبين   4وتحليل تطورها على مدى  اشهر( خلال عامين 
;  وهذا سوف يعكس تطور الوضع الصحي للحيوانات التي قـُدِر لها الذبح  ذبح خاص في أوكالبتوس م( على مستوى 2020و  2019)

الفترة.    بين ما مجموعه  أثناء هذه  الماعز, وعلى مدى السنتين;     164من الاغنام و    26  046ماشية, و    5  185ومن  من 

المائيال يبلغ    كيس   تكرار  بمعدل  في الأغنام  التشنج  لنوبات  الرئيسي  السبب  )71هو  )91و(  %2019  يليها  %2020   ،)

وعلى النقيض من ذلك، في الماشية، يحتل السل  (. 2019% )19(، والسل بنسبة 2020% )77( و2019% )72  اليرقان بنسبة

داء  (، و2020% )47( و2019% )40بنسبة  كيس  المائي(، ويليه ال2020% )56( و2019% )55المرتبة الأولى بنسبة 

وتظهر هذه النتائج زيادة في عدد المضبوطات نتيجة ارتفاع عدد الذبح خلال  (.   2020% )6( و2019% )4بنسبة    المتورقات
كوفيد كان الاستيراد شبه غائب، وبالتالي كانت اللحوم الحمراء المتوفرة في السوق  ال؛  ربما بسبب حقيقة أنه خلال فترة  2020عام  

ظفين العاملين والظروف الصحية؛  لصالح مذابح خاصة، على هي في الأساس إنتاج محلي.  خاصة مع متطلبات الابتعاد بين المو
الأقل، لمنطقة الجزائر.  النتائج التي ينبغي أن تدفع الدولة إلى رفع مستوى مذابح الدولة باقتراح ميكنة خط الذبح؛  شيء سيكون له  

 تأثير إيجابي أثناء انتشار وباء ما، كما نشهد الآن. 
 

 المذبح.,التحقيق ,الإصابات ,وبات أسباب الن :الكلمات المفتاحية




